
m9* «AMIOI t" JUIN tttt Journal de Roubmiae — 
T — l l i l i . i l Victor, WrMabsTU AmmmU, Bertia 
Ba i l* , BeMms Joeapti, 6>«*o» tatV Dejswain 
C M I T C . D H.vsjra Ktearis, OsOota Henri, OassieUe 
Jaa», M i m a s m Henri, 1 irMt t t a M i a w l , J>HoeO* 
L*nu, Oa«*q«Mra Loua. Mille Françoia. 

Commission de V Hy nient. — lell iea Aomst in , 
Vaaelslande Victor, Wittebolle Auguste, Bertin 
Emile, Breton Emile. D Heygre Fleuris, Dubar 

Ouatera Uetert Alfred. Mille r ranoois, M eatdagh 
Henri. Maieraa». TirloiT Kmmanuel, Doyen Ar
thur, ilaareui Louis. 

Commission de t Annexion. — Telliez Augustin, 
VaBeUande. Wittebolle, Bertin Emile, Betteus 
Joseph, Ufiombart Lou.i, Demey J B., Deweaer 
J . -B . , D'He/ifre Fleuri». Dejbarbieux Charles, 
Os,»» iwer» Louis, Decottiirnie» Louis. 

M. le Maire l'ait procéder ensuite à l'élection 
4a desuc daleçués a la Commission admimitrative 
al* Bureau de Bienfaisance. Mi l . Bertin Emile et 
ï> neyxtre Fleuris sont élus. 

Puis, paur la Commission des Hospices, MM. 
Oast ive Du bar et Octave Dejsrdin sont élue. 

M. Oeeotti^nies demande eosrute la parole afin 
da prier M. le Maire de prendre des mesures éner
giques pour réprimer certsins abus à. la sortie des 

M. la Maire répond <irte la question est délicate 
parce qu'il ne faut pas léser certaines personnes 
établies par de* mesures trop rigoureuse» ; mais 
l'Administration municipale prendra ses mesures 
pour réprimer les abus en tenant compte des inté
rêts d* obacon. 

M. InHebert rappelle nne demande antérieure an 
sujet de la pose de consoles. 

M. la klair* le prie de poser sa question à la 
réunion d» Commission. 

La séance est levée à 9 heures 20. 

U N P R I X D E V E R T U . — V o u s a^Dre-
n o n s a v e c p la i s ir q u e l ' A c a d é m i e F r a n 
ç a i s e a d é c e r n é , d a n s sa s é a n c e d 'h ier , un 
6 r i x d e 500 francs , à v a l o i r sur l e P r i x 

igot , à M"" D e l l o u e , p r é s i d e n t e d e 
l ' Œ u v r e c r o i s i e n n e d e s J a r d i n s ouvr iers . 

N o u s pr ions M"* D e l l o u e d ' a g r é e r n o s 
s i n c è r e s f é l i c i ta t ions . 

ACCIDENTS DE T R A V A I L — Chez MM. 
Gaberel et Lorsisnol, entrepreneur», un domesti 
que, Jean Dewilde, 45 ans. rue du Progrès, 94, i 
Croix, est tombé de son camion et s'est blessé au 
bras droit. Quatorze jours de repos; docteur Du 
moulia. 

— Obéi MM. Csrette et Duburcq, un terrassier. 
Jules Kesteloot, 25 ans, demeurant > llelvaert 
(Belgique), a eu la main gauche comprimée entre 
deux waeonneta. ce qui a occasionné des plaie» 
nases graves qui r^essite.rrmt no repos d'une quin 
zaine de jour»; da teur DeJeousuillerie. 

— Aux Maohines sgTioola», un ouvrier, Louit 
Dapprim*. 22 ans, demeurant cour du PaviMoi 
Chinois. 10, à Croix, a fsit nne chute et s'est w" 
tusionnii io bras droit. Vingt jours de repos; doc 
leur Lepers. 

ACHILLE M A R T I N , place Chevreul , rue 
de la Gare, Roubaix, se trouve le plus grand 
choix de Vêtements pour h o m m e s at snfants . 
L e s mieux faits et les moins chers . 30571 

IiAltIffOY 
B A I S I E U X 

Une saison détruite par Q I incendu 
ROUTE DE l.A GARE 

Î5.000 F R A N C S DE D E C A T S 
D a n s l 'après-midi de vendredi, vers trois 

heures et demie , Mme Léon St ien , dont le 
mari est marchand de charbons et proprié
taire d'un c«baret c Au Soleil Levant >, si
tué au Grand-Bais ieux, route de la Gare, 
s'apercevait Que le feu s'était déclaré dans 
une provision de paille, enfermée dans le gre 
nier de la mansarde. 

Immédiatement , elle prévint l e s vo i s ins e t 
un cycliste qui passait s'offrit pour aller 
chercher la pompe à incendie à la gare . 

Quelques minutes après , des h o m m e s dé
voués arrivaient sur le lieu de l ' incendie et 
faisaient fonctionner la pompe. A ce m o m e n t , 
le feu était dans toute son act ivité , les pou
tres craquaient, les pannes sautaient et bien
tôt, la toiture et le plancher s'effondraient 
dans le brasier. 

Quelques instants après , le cabaret e t l e s 
chambres étaient complètement c o n s u m é s ; il 
ne restait plus que d e s briques et des pannes 
brisées . 

L' incendie , cependant , n'en cont inua pas 
moins ses ravages et se c o m m u n i q u a aux bâ
t iments vois ins . 

A ce moment , des éclairs fusaient dans l'at
mosphère lourd et malsa in , tandis que de 
hautes flammes s'élevaient dans les nues . 

L'écurie et l 'ctable subirent bientôt le 
même sort que les habitat ions et disparurent 
dans la fournaise. 

On continua cependant à arroser le fléan 
et vers six heures et demie , l'on en devenait 
maître. 

Il convient de féliciter de l eur b e s o g n e , 
MM. Mart inage et Mulliez, qui s 'employèrent 
de leur mieux a combattre l ' incendie . 

Les d é g â t s causés p a ^ l ' i n c e n d i e se montent 
à la somme de 2 5 0 0 0 francs ; il y a a s su
rance. 

L a cause de l'incendie e s t inconnue . 

La semaine d'aviation 
U N M O N O P L A N P A R T D E B A I S I E U X 

E T A T T E R R I T A C H E R E N C 

N o u s avons dit par suite de que l les c ircons
tances la semaine d'aviation de Bais ieux 
avait dû être retardée. Vendredi , à sept 
heures et demie du soir, les aviateurs s e trou
vaient sur le terrain, un ass i s tant porta un 
défi à M. Amand, mécanic ien-pi lote , et celui-
ci , malgré le t emps voulut le relever. Bientôt , 
le moteur ronflait et l 'oiseau blanc s 'enlevait . 
Il passa au-dessus de l ' ég l i se et fila sur Ché-
reng , où il alla atterrir dans un c h a m p de 
blé, près de l 'us ine Duquennoy . 

L'hél ice de l'appareil a é té brisée ; l 'avia
teur est complè tement indemne. 

F L E R S 
V A C C I N A T I O N S GRATUITES. — Des séan

ces de vaccinations gratuite» auront lieu le diman
che 2 juin, pour le Breucq, à l'école des filles de 
9 h. i 11 h. du matin ; pour la Bourg, i la Mairie, 
de H h. i midi. 

C O N S U L T A T I O N DES NOOKRISSONS. — 
La séance mensuelle de consultation des nourris
sons s en lieu, vendredi, i 3 h. da soir. 

D M vingtaine d'enfants ont passé la visita. Le 
docteur Detrov. qui s'occupe da oe service, a oona-
tea* avec plaisir que tous ces petits sa partaient 
admirablement. Il a donné aux mamans dVxcel 

Vanta oonseila et les a priées de continuer à veiller 
intelligemment à la santé de leurs enfants. 

T O U F F L E R S 
U N E BBCINÎ.'W J » CONSEIL MTJNÏCI 

P A U — Le Conseil manicipal se réunira en session 
ordinstm . le dimanche 2 juin, à ont» heures du 
ma» in. pour délibérer sur I ordre du jour suivant : 
1. Nomination <*"• deux délégués du Bureau de 
bienfaisance. — # Nomination des diverses Com
missions munie.pales. — 3. Approbation des 
compte» administratifs de 1911 de la coraniune e t 
du Bureau de bienfaisance. — 4. Budget addition
nel de 1912. — 5. Pensions de vieillards. 

B E M 
M A N Œ U V R E S EN C A M P A G N E . — D a n s 

la mat inée de vendredi, le 16* batai l lon de 
chasseurs à pied a m a n œ u v r é en cette c o m 
mune. Les braves petits vitriers se sont li
vrés à de très in téressantes opérat ions , par 
monts et par raulx , sur le territoire, aux
quel les ont ' a s s i s t é , en spectateurs a m u s é s , 
un certain nombre de badauds . 

Après de nombreuses évolut ions et après 
les annotat ions techniques et s t ra tég iques des 
officiers, le batail lon a r e g a g n é Li l le au p a s 

| a l lègre de s e s h o m m e s , sur qui la fa t igue ne 
semblait pas avoir eu de pr ise , tant leur hu
meur paraissait joyeuse . 

L 'ODYSSEE D ' U N P E T I T L I E V R E . — 
l ' n propriétaire de la région possède une 
magnif ique c h a s s e dans une des p la ines de 
cet te c o m m u n e . 

Dernièrement , un ouvrier agr ico le en tra
vail lant dans cette p la ine , se trouva tout à 
coup en présence d'un levraut qu'il réussit 
à capturer vivant. Il aurait , contre argent , 
fait don de ce j eune lièvTe à un habitant du 
canton. 

L e garde c h a s s e c h a r g é de Veiller sur la 
plaine en quest ion ayant appris c e s fa i t s , a, 
après avoir interrogé l'ouvrier agr ico le , dé
posé une plainte à la police qui i n f o r m e . . 

LA aUEVUK PERIODIQUE DES C H E V A I T » 
— Le dernier classement a fait connaître qu'il 
existe., en cette localité, 147 chevaux. 

.Sur ce nombre, 112 ont été reconnus susceptibles 
dV-tro requis, au besoin, pour le service de l'ar
mée ; 13 autres ont été exemptée et le reste de ces 
tnimaux mis à la réforme. 

NECROLOGIE. — On annonce la mort, à l'âge 
le 84 ans, de M. François Lefebvre, père de Mlle 
Ijei'ebvre, directrice de l'école communale » Paul 
Bert ». Les funérailles sont fixées à lundi prochain 
m neuf heures du matin. 

L E E R S 
La F R A U D E de s A L L U M E T E S et du TA

BAC. — Au cours de la nuit de jeudi à ven
dredi, un porteur d'al lumettes et de tabac , 
du nom de Callet , â g é d'une bonne quaran
taine d 'années et s a n s domici le fixe, a été 
arrêté par M. Ponto i se , capi ta ine des d o u a n e s 
et son ordonnance , M. L e h u é d é , qui l'ac
compagna i t d a n s une tournée nocturne d' ins
pection des pos tes s i tués à la frontière. 

Le dél inquant était sur le point de g a g n e r 
Roubaix par la grand'route quand il a été 
appréhendé. Il avait importé de la Be lg ique 
9 k i los 000 d 'a l lumettes (qui ont été détrui
tes) et 500 gTanmmes de bon tabac fin. L e 
prisonnier a é té remis à la gendarmer ie pour 
être conduit a Li l le . 

LES EXPULSES. — Un sieur Alfred Quevau-
villers, âgé de 29 an», originaire de Tournai, 
expulsé de France depuis 1906, a été arrêté par la 
gendarmerie de Wattrelos, pour vagabondage et 
infraction a un arrêté d'expulsion. 

ENTORSE. — A l'usine A. Parent et fils, nn 
aide-laineur, Georges Basson, 14 ans. demeurant 
à Tem^leuve. a fait une chute contre une caisse 

3ui a déterminé une entorse tibio-tarsienne du pied 
roit. Repos de dix jours; docteur Bernard.' 

NOS SOCIÉTÉS 
L ' O R P H É O N T O U R Q U E N Ï T O i S 

S » p a r t i c i p a t i o n a n C o n c o u r s i n t e r n a t i o n a l 
d ' A m s t e r d a m 

U n e n c o u r a g e m e n t i lo i d o n n e r 

A p e i n e l e s é c h o s de la m a g n i f i q u e v i c 
to ire d u « Choral N a d a u d » d e R o u b a i x au 
c o n c o u r s da Par i s s e sont - i l s é t e i n t s q u e déjà 
u n e autre p h a l a n g e chorale se d i s p o s e à pren
d r e part , en d i v i s i o n d ' e x c e l l e n c e , a n con
c o u r s in ternat iona l d ' A m s t e r d a m . 

Il s ' a g i t d e « l 'Orphéon T o u r q u e n n o i s s, 

EXCEISIOR BELLtVDE A " f "••|S1«ÏÏ1
E 

» -— . . . . . •>«••••• Lnautlage. - salons. 
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TOURCOijNra 
Aux Jardins Ouvriers du Sacré-Cœur 

U N E I M P O R T A N T E R É U N I O N 

Au cercle Sa int -Char les , avait l ieu,' ven
dredi soir, la réunion trimestriel le de s jardi
niers du quartier. 

Presque tous les m e m b r e s éta ient présent s , 
au nombre de près de 100, sous la prés idence 
de M. Fernand Dewavr in , ayant à s e s côtés 
M. l 'abbé Malaquin , curé; M. l 'abbé L e s a g e , 
v icaire; M. L o u i s Dumort ier , M. R o s e , et la 
plupart de s m e m b r e s d u Comité . 

M. D c w a v i i n expl ique d'abord le règ l ement 
de l 'œuvre; il entre d a n s le détai l et d e m a n d e 
à tous les jardiniers de l 'observer. Il cons 
tate que l 'œuvre est très prospère d a n s le 
quartier et il t ermine en c o m m e n t a n t la de
vise de l 'œuvre : A imez-vous l e s u n s les au
tres . 

Il donne e nsu i t e la parole à M. D i n t e , de 
Roubaix , hort iculteur, qui donne aux jardi
n iers , d'une façon intéressante et fort humo
rist ique, d 'exce l lents conse i l s . 11 ins i s t e sur
tout sur cette idée qu'il faut tout uti l iser au 
jardin, car tous les rés idus du m é n a g e y ont 
leur util ité. Il parle de la propreté, du dess in 
du jardin et il termine en app laud i s sant cha
leureusement au déve loppement de l 'œuvre 
tourquennoise , qui marche sur l e s traces de 
sa vai l lante a înée de Roubaix . 

M. l'abbé L e s a g e termine la réunion en di
sant un mot de l 'esprit de l 'œuvre II montre 
que ceux qui s'effoicent de promouvoir les 
jardins sont des soc iaux qui travail lent utile
ment et prat iquement à la réforme de la so 
ciété moderne. 

N o u s ne cherchons qu'une c h o s e , dit-il 
vous rendre heureux, vous rendre mei l l eurs ; 
heureux par le jardin productif, mei l leurs en 
évitant le cabaret , l 'alcool , en a imant davan
t a g e la mère de fami l le , e n s'occupant avec 
plus de so in de l 'éducat ion des enfants . 

Enfin, dit-i l , soyons un i s , unis d a n s la fa
mil le , unis entre nous dans notre œ u v r e com
m e dans une vas te famil le où n o u s n o u s ai 
mon s l e s uns les autres . 

M. Dewavr in remercie l e s orateurs et par
t icul ièrement le dévoué M. D i n t e ; il annonce 
que cette année nous fêterons le développe
ment de notre œ u v r e par un banquet qui aura 
lieu au cours de l'été. 

L a tombola est t irée par M. Rose et la 
réunion prend fin par un chaleureux vivat. 

M. JEAN WIBAUT 
DIRECTEUR Ut L' • ORPHÉON TOURQUENNOIS » 

fondé e n 18S8 e t qu i , p o u r préparer s o n v i n g t -
c i n q u i è m e a n n i v e r s a i r e , ira le 23 j u i n pro
c h a i n , d a n s l a c a p i t a l e h o l l a n d a i s e , d i s p u 
ter la palme- à s e n t d e s m e i l l e u r e s chora les 
d e sa c a t é g o r i e , au tourno i o r g a n i s é à l 'occa-

Le Comité de T o u r c o i n g a pensé qu^J ne 
^pouvait se dés intéresser de cet te œ u v r e si 
patriotique et il a voté un crédit de c inq c e n t s 
francs pour une souscript ion de cinq ac t ions 
de cent francs qu'i l abandonne ent ièrement à 
l'œuvre. 

Au cours de la m ê m e séance le Comité a 
jeté les b a s e s d'une grande fête qui sera of
ferte aux adhérents , en automne. 

A L ' A M I C A L E D E L A P O L I C E . — C ' e s t 
h ier , v e n d r e d i , à 8 h e u r e s d u so ir , q u ' a eu 
l i eu l ' a s s e m b l é e t r i m e s t r i e l l e d e l ' A m i c a l e 
de la P o l i c e . C e t t e r é u n i o n a é t é c o n s a c r é e 
à l ' e x a m e n d e d i v e r s e s q u e s t i o n s r e l a t i v e s 
à la m u t u a l i t é . O n a a u s s i e n v i s a g é le 
C o n g r è s q u i s e t i e n d r a à P a r i s l e s 26, 27, 
28 e t 29 ju in . A u c u n e d é c i s i o n n ' a é t é p r i s e 
e n c e q u i c o n c e r n e l ' e n v o i d e d é l é g u é s à c e 
C o n g r è s . 

L ' O R A G E . — A u c o u r s d u v i o l e n t o r a g e 
qui s ' e s t d é c h a î n é v e n d r e d i so i r , v e r s n e u f 
h e u r e s , sur n o t r e r é g i o n , l a f o u d r e e s t 
t o m b é e sur u n t r a m w a y M de la l i g n e cir
c u l a i r e C r o i x - R o u g e - P o n t - d e - N e u v i f l e , q u i 
p a s s a i t d e v a n t l a s u c c u r s a l e d e l a B a n q u e 
d e F r a n c e p o u r g a g n e r l a r u e C a r n o t . L e 
fluide a o c c a s i o n n é d e s a v a r i e s a u m o t e u r 
q u i a c e s s é d e f o n c t i o n n e r . L a v o i t u r e a d û 
ê t r e p i l o t é e j u s q u ' à l a P o r t e d e R o u b a i x , 
p o u r ê t r e e n s u i t e r e m o r q u é e v e r s l e d é p ô t 
d e l ' U n i o n . I l n ' y a p a s e u d ' a c c i d e n t d e 
p e r s o n n e s . 

U N E T E N T A T I V E D E V O L , R U E 
S A I N T - L O U I S . — D e s m a l f a i t e u r s s e s o n t 
i n t r o d u i t s n u i t a m m e n t d a n s l a p r o p r i é t é d e 
M. P a u l C a s t e l , r u e S a i n t - L o u i s , 11, e n 
p a s s a n t p a r l a p e t i t e r o u t e s i t u é e a u b o u t 
de> l a r u e S a i n t - B i a i s e . D é r a n g é s d a n s l eur 
v i s i t e . l e s i n d i v i d u s o n t p r i s l a fu i te . I l s e n 
v o u l a i e n t , c r o i t - o n , a u x p o u l e s d e M. C a s -
te l . 

E N C O R E nn C H I E N S U S P E C T A B A T T U . 
— D a n s la m a t i n é e d e v e n d r e d i , M"* D e -
rouff, m a r c h a n d e d e c y c l e s , r u e A u g e r e a u , 
52, é t a i t p r i s e d ' i n q u i é t u d e p o u r s o n c h i e n , 

S ? « J S T & J î ï ^ ° ^ ^ ' & î ' a t t i i u d e s e l l a i t " s u s p e c t L a côrnl 
q T ' - n r X v ^ 1 w ^ q r ^ ,^ E F 2 * * - • i m e r ç a n t e a v i s a l ' a g e n t S e v n a v e d e p a s s a g e 
, ^ n?r i ^ d l l T c n r n ^ e ^ , i l r i £ e ? ? " , 1 S ' d a n s l e quar t i er , l e p o l i c i e r c o n s t a t a o j L 1902 par u n d e nos c o m p a t r i o t e s , lauréat d u ( i _• i _> '* K. t> - ± • 
Conservato ire de L i l l e , M. Jean W i b a u t , \ r l £ J e u I ^ e l n J m a l n- e t a l t q , , e >e|teremerit in-
fesseur de c h a n t de nôtre E c o l e d e m u s i q u e w

, ï ï ° r f ' î , ^ a l } r a o l n V „ v o u l a n t t r a n q u i l h s e r 
e t q u i e s t é - a l e m e n t l e d irecteur- fondateur M , P e r o u f f ' 1 • B e n

K
t S e y n a v e a b a t t i t 1 ant -

d e s \ C h œ u r e m i x t e s . d o n t l e s a u d i t i o n s ar- m a a T P ' 8 * 8 a ^ e - l e , C h ? . e n V C e D " 
t i s t i q u e s s o n t s i a p p r é c i é e s d e s . d i l e t t a n t e . ^ ' ^ Z ^ Z ^ Â À t ^ P I> , IP 
d e notre r é g i o n . | U N A C C I D E N T D E V O I T U R E , R U E 

D a n s t o u s l e s c o n c o u r s o ù i l s s e s o n t pré- I D ' A N V E R S . — U n m a r c h a n d d e b e u r r e e t 
s e n t e s , n o s o r p h é o n i s t e s o n t o b t e n u l e s p l u s ! œ u f s , M. J e a n N u y t e n s , d e m e u r a n t r u e d u 
br i l lants s u c c è s . R e i m s 1892. S a i n t - O u e n t i n ! M o u l i n - F a g o t , p a s s a i t r u e d ' A n v e r s v e n -
1807, P a r i s 1900 l e s o n t v u v i c t o r i e u x / m a i s le : d r i ' d l m a t i n , v e r s 11 h e u r e s fa a v e c s a v o i -
c o n c o u r s de V e r v i e r s 1905, fut e n m ê m e I t u r e c h a r g é e d e m a r c h a n d i s e s . A r r i v é à l a 
t e m p s nue la c o n s é c r a t i o n d u t a l e n t de l eur ; h a u t e u r d e l a rue d e la B l a n c h e - P o r t e , l e 
d irec teur ac tue l , l e n l u s remarquable fleuTon c h e v a l b u t t a e t t o m b a sur s e s g e n o u x . S o u s 
de l eur c o u r o n n e a r t i s t i q u e . l a v i o l e n c e d u c h o c , un j o u r n a l i e r , M. J o -

Dettx p r e m i e r s p r i x a s c e n d a n t s à l 'nnan i - j K e P n V e r d o n c k , q u i a c c o m p a g n a i t l e m a r 
m i t e l eur furent décernas par l e j u r y , q u i c h a n d fut p r o j e t é sur l a c h a u s s é e . D e s p a s -
a v a i t à j u ç e r n e u f c h o r a l e s ( d e u x a l l e m a n - ! s a n t s t é m o i n s d e l ' a c c i d e n t s e p o r t è r e n t a u 
d e s , d e u x h o l l a n d a i s e s , tuiatre b e l g e s et l 'Or- ! s e c o u r s de M. V e r d o n c k q u i g i s a i t s a n s 
p h é o n T o u r o u e n n o i s , s e u l soc i é t é française c o n n a i s s a n c e . O n lui p r o d i g u a d e s s o i n s q u i 
d u tournoi.) . ! lui firent r e p r e n d r e s e s s e n s . M. V e r d o n c k 

Les c e n t d i x c h a n t e u r s qui ise présenteront ' p o r t a i t q u e l q u e s b l e s s u r e s s a n s g r a v i t é . L e 
à A m s t e r d a m le 23 j u i n , t r a v a i l l e n t a v e c u n e ' b l e s s é a é t é r e c o n d u i t a s o n d o m i c i l e r u e 
ardeur i n l a s s a b l e à m e t t r e au n o i n t d e u x du V é l o d r o m e , 127. C e t a c c u l e n t a v a i t o c c a -
c h œ u r s d o n t l ' in terpré ta t ion e s t d e s p l u s dif- i s i o n n é u n n o m b r e u x r a s s e m b l e m e n t s u r l a 
ficultueuse. v o i e p u b l i q u e . 

« L a c a r a v a n e p e r d u e », d u m a î t r e Masse - U N E M O R T S U B I T E A LA C R O I X -
n e t , e s t l e c h œ u r ' c h o i s i p a r M. W i b a u t , t a n - R O U C E . — D a n s l 'après-midi de vendredi , 
d i s que l ' œ u v r e i m p o s é e , d u e a u t a l e n t de vers qautre heures , une m é n a g è r e , M m e V a n -
M. H m i l e M a t h i e u , d i rec teur d u Conserva
to i re d e G a n d , e s t i n t i t u l é e « La m o i s s o n ». 

D e l ' a v i s d e s p e r s o n n e s c o m p é t e n t e s , l ' i l 
l u s t r e c o m p o s i t e u r b e l g e a a c c u m u l é d a n s 
« La m o i s s o n » l e s ;>1us g r a n d e s d i f f icu l tés 
m u s i c a l e s , t o u t e n créant u n e s c è n e chora le 
d e t o u t e b e a u t é et du p l u s g r a n d effet. 

cauteren, née Fortunée Nut t in , â g é e de 61 | 
ans , domici l iée à Roubaix , rue de l 'Ommele t , 
152, revenait de la chapel le de"1a Marlière. 
A son passaRO. rue Ach i l l e -Tes tc l in , e l l e fut 
pri-ie d'un mala i se subit . 

L a m é n a g è r e entra chez M. Beno i t , habi
tant au 106 de la m ê m e rue, m a i s les so ins 

Il faudra t o u t l e t a l e n t d u d irec teur e t ; f u r e n t inut i les , e l le succombai t peu de t e m p s 
t o u t e l ' a t t e n t i o n et In b o n n e v o l o n t é d e s cho
r i s t e s , p o u r as surer la parfa i te e x é c u t i o n d e s 
d e u x c h œ u r s , d o n t l ' é t u d e e s t fac i l i t ée par 
n n e a s s i d u i t é a u x revê t i r ions e t u n e é m u l a 
t i o n qui s o n t d u n l u s h e u r e u x a u g u r e p o u r 
l e î é s u l t a t final. 

Parmi l e s m e m b r e s d u j u r y a p p e l é s à s i é g e r 
l e 23 j u i n à A m s t e r d a m , n o u s r e m a r q u o n s 
l e s n o m s d e M M . J u l i e n K o s z u l , l e d i s t i n g u é 
d irec teur de la • G r a n d e - H a r m o n i e » d e Rou
b a i x , e t Char le s W a t t i n n e , sous-chef d e s 
« Cr ick-S ick* » e t v i c e - p r é s i d e n t d e la F é 
déra t ion imi>irale de F r a n c e . 

Si l 'Orphéon T o u r q u e n n o i s e s t remarqua
b le par sa v i t a l i t é , i l ne l ' e s t p a s par sa ri
c h e s s e P o u r faire face a u x frais q u ' e n t r a î n e 
t o u j o u r s la par t i c ina t .on à u n concours de I tenter a e l o a r c o i m j , a «>««*»« s " L U ' ' C « " " 
l ' i m p o r t a n c e d e ce lu i d ' A m s t e r d a m , l 'Or- j £ 1 Adminis trat ion n i u n . c . p t l e , M M J ^ f a c , 

' V a n d e v e n n c et Brassart , pour rendre v i s i te 
à l ' infortuné pompier . L e s adjoints se sont 

après à une crise cardiaque 
Avant d'expirer, M m e Vancauteren avait 

pu indiquer le domic i le de son fils, M. Adol
phe V a n c a u t e r e n , chef trieur, chez M M . Ma-
laid et Cie , rue du Caire, 64. C'est à ce t te 
adresse que son corps a été transporté . L a 
défunte était mère de douze e n f a n t s . 

L ' A C C I D E N T DE LA C A S E R N E D E 8 
P O M P I E R S . — N o u s avons s i g n a l é hier, 
l 'accident survenu à un pompier , M. Cami l le 
Robbesyn . au cours d'une m a n œ u v r e de sau
v e t a g e dans la cour de la caserne de la rue 
de la Paix. On sait que la v ic t ime de cet ac
c ident a été transporté à l 'Hôpital Civil . M. 
Gustave Dron , député-maire , ayant dû s 'ab
senter de T o u r c o i n g , a d é l é g u é se s c o l l è g u e s 

E N S O U L E V A N T U N CHASSIS. — U n 
mermisier, M. Dés i ré Vandeve lde , â g é de 28 
ans , au service de M. J . -B B igo t te , entrepre
neur, rue de l 'Espicrrc, s 'est fait un effort en 
soulevant un châss i s dans un chant ier de la 
rue Dervaux. M. le docteur Decouve laere a 
conclu à un repos de v ingt jours . 

C O N C E R T . — Si toutes les personnes qui 
ont fait leur provis ion de beurre à la Froma
ger i e 71, rue de Tournai , se trouveraient 
réunies on entendrait un véritable concert 
d'éloges. Ce beurre vendu à 3 fr. le ki lo est 
d'un g o û t exquis et garant i de conservat ion 
parfaite. 305046 

L E S A R R I V A C E S A U X H A L L E S . — 11 
est arrivé aux Hal l e s Centrales vendredi ma
tin : A s p e r g e s , 50 ki los ; cer i se s , 080 kil. ; fro
m a g e s de Hol lande , 35 kil . ; f r o m a g e s de Ca
membert , 40 kil . ; marée , 1.160 ki los . 

M O U V A U X 
R E U N I O N D U C O N S E I L M U N I C I P A L . 

— Le Conseil municipal s'est réuni vendredi soir, 
à huit heures, sous la présidence de Al. Gervaia 
Florin, maire. Tous les conseillers étaient présenta. 

-VI. Germonprez est nommé secrétaire de séance. 
Les procès-verbaux des séances précédentes sont 
adoptés sans observations. 

.\ominations de Commutions. — MM. For tuné 
Delvai et Amédée DemulUer sont désignés pour 
faire partie de la Commission administrative de 
l'Hospioe. 

Bureau de Bienfaisance. — Son t élus membres 
de la Commission administrative du Bureau de 
Bienfaisance: MM. in-noy Alphonse et Félix 
Georges. 

Lommittion teolaire. — On t été élus membres 
da la Commission scolaire: MM. Gervais Florin, 
Bonduel, Demulder, Duhem, Liebeer, Georges Fé
lix. Vaillant, Germonprez. 

fravaux, Voirie, Tramways. — MM. Gervais 
Florin, Hei'len, Carlier, Duhem, Carré, Vanover-
feerghe, Vaillant.'Isoen ont été uéeignés pour faire 
partie de la Commission des travaux, voirie et 
tramway. 

Hygiène, Salubrité", publique, Cimetière. — Fon t 
partie de la L'ommUgion d Jiygiène, de la salubrité 
publique et du cimetière: MM. Gervais Florin, 
Frenoy. Lecomte, Duhem, Desquiens, Germonprez, 
Vaillant, Châtelain. 

Compte administratif de l'exerrice 1911. — Lec
tu re est donnée du compte administratif de l'exer
cice de 1911, qui se balance par un excédent de 
recettes de 21.M2 fr. 87. 

M. CARLIKR. — Xe pourrait-on pas réunir le 
plus tôt possible la Commission des Finances pour 
étudier le compte administratif? 

M. ix MAIRE. — Parfaitement; je tiens à vous 
dire que nous aurons à éplucher tous les chiffres 
du compte administratif, car l'excédent accusé par 
l'ancienne Administration n'est pas exact; il y a 
tout au plus 8.000 francs d'excédent. J'ai à vous 
signaler qu'il y a des bons pour livraison de pains, 
depuis plus d'un an, qui ne sont pas sien.''» et dont 
la dépense s'élève à plus de 1.600 fra^..» 

En outre, la cantine scolaire est dans un état de 
délabrement tel, que tout le matériel devra être 
renouvelé. 

M. le Maire donne ensuite lecture d'un rapport 
de l'Administration munipicale critiquant de nom
breux actes de l'Administration précédente. Sur 
la demande de plusieurs conseillers municipaux, le 
Conseil décide l'affichage dans la commune du 
rapport de l'Administration. 

M. ROSÉ. — Au sujet de l'école de la rue de 
Lille, qui a été attribuée À la Ville, je prie M. le 
Maire de bien vouloir demander des explications à 
M. le Préfet, concernant cet immeuble. 

M. ta MAIRE. — Ça sera fait. 
Puis , sur la proposition de M. le Maire, le 

Conseil décide d'envoyer au Préfet, une adresse 
d'attachement à la République laïque et sociale. 

L'ordre du jour étant épuisé, la séance a pris 
fin un peu avant neuf heures et demie. 

ASSOCIATION DES A N C I E N S ELEVES D E 
L Kt OLE L I B R E DTJ SACRE-CŒUR. — La com
mission ra'-'elle aux chefs de section que les ver
sements trimestriels des cotisations devront être 
effectués demain dimanche, sans aucune faute. 
chez M. Henri Roussel, trésorier. 

Convois Funèbres 
l e s personnes qui par oubli, n'auraient pae reçu 

le faire-part de la mort de Madame Jults LAMwt* 
L O U A O E , 53 boulevard Gambetia, à Tourcoing, 
sont priées de considérer le présent avis comme en 
tenant lieu Enterrement "medl r luln Mil, a 
10 H. 1/2, éfllss du sacré-0«ur, Tourcoing. 3059011 

D E U I L . — Grand choix de m o d è l e s e» 
c n p e et en grenad ine « A«rc s . e u r s de Cha 
r i t e » , 3 3 , rue du Viei l A! i . R*. 3059 

Nouvelles fie 
a 

porta n 
p h é o n T o u r ç u e n n o i s a o u v e r t u n e souscr ip ' 
t i on afin d e ' r e c u e i l l i r l ' argent n é c e s s a i r e a u 
d é p l a c e m e n t de s e s c h o r i s t e s . N o u s n e d o u 
t o n s p a s que l e s T o u r q u e n n o i s , a m a t e u r s 
d'art , n e f a s s e n t u n accue i l s y m p a t h i q u e a u x 
m e m b r e s de l a c o m m i s s i o n q u i l e u r présen
teront l eur requête . 

Da. t o u s t e m p s , l e s soc ié té* m u s i c a l e s e t 
s p é c i a l e m e n t l e s O r p h é o n s , o n t c o n t r i b u é à 
d o n n e r à T o u r c o i n g u n renom ar t i s t ique . 
C'est n n n o u v e a u fleuron à la c o u r o n n e de 
n o t r e c i t é q u e l 'Orphôon T o u r q u e n n o i s v e u t 
a jouter . 

Il n e faut p a s q u e l e s e n c o u r a g e m e n t s l u i 
fa s sent dé faut . 

AU C O M I T E DE L 'ALLIANCE F R A N 
Ç A I S E . — L e Comité local de l 'Al l iance 
França i se s'est réuni jeudi , sous la prés idence 
de M. L o u i s Lorth io i s -Herbaux , son prési
dent. 

Il a é t é»rendu c o m p t e de la s i tuation du 
groupe de *Tourcoinjpr ; frrâce aux act ives dé
marches du secrétaire , le nombre des adhé
rents d é p a s s e 400, ce qui c lasse le Comité de 
Tourcoinfr au premier r a n g de tous les Comi
tés de France . 

L'objet principal de la réunion était la dé
c is ion à prendre concernant la d e m a n d e for
m u l é e par M. le prés ident F o n c i n . de partici
per financièrement à la « Société des A m i s de 
l 'Al l iance F r a n ç a i s e » , soc iété qui a pour but 
de former le capital nécessa ire à l 'érection 
d'un immeuble , à Par i s , d a n s lequel seront 
insta l lés l e s serv ices de l'œuvTe et notam
ment l e s cours de v a c a n c e s qui incitent un 
grand nombre de jeunes (cens é trangers à 
s' initier à notre bel le l a n g u e française . 

rendus dans l 'après-midi à son chevet en 
c o m p a g n i e de M. Léon Meuri l lon, l ieutenant-
c o m m a n d a n t de la C o m p a g n i e d e s pompiers . 
Ajoutons que l 'état de M. Cami l le R o b b e s y n 
est auss i sat i s fa isant que poss ib le ; sauf com
pl icat ions , il sera rétabli en très peu de 
temps . 

EN R E T I R A N T U N E M E C H E . — A la 
filature de MM. L . - F . Motte frères, rue des 
P ia t s , un bâcleur, I I . Jérôme Ruysse l inck , 
â g é de 14 a n s , a eu l ' index droit pris dans 
les cyl indres en retirant une mèche . XL le 
docteur D e b u c h y a cons ta té une plaie par 
mâchonnement qui nécess i tera un repos de 
douze jours. 

U N A C C I D E N T D A N * U N E F O N D E R I E . 
— A"la Société de s Fonder i e s de la T o s s é e , 
un mouleur, M. Henri Vandae le , â g é de 20, 
ans , portait un bloc de fonte, quand par sui te 
d'un faux pas il perdit l 'équil ibre et tomba. 
D a n s cette chute , l'ouvrier s 'est rait d e s con
tus ions à la main g a u c h e et u n e entorse au 
po ignet . 

Le docteur lui a prescrit un repos . 
E. W E R N E R , JotMlisr-orîéw-r», U0ê, M , 

nie National*. t4 . LUI* . tco? 
LE D O I C T D A N S L E S R O U L E A U X . — 

Au p e i g n a g e de M. Kouan-Leman fils, rue de 
Tourco ing , un pe igneur , M. Alfred Van-
d e w e g h e , â g é de 26 a n s , a eu l ' index g a u c h e 
entraîné dans les rouleaux d'une carde en re
tirant une mèche . Il en e s t résulté l 'arrache
ment de l 'ongle et d'une partie de la phalan
ge t te . M. le docteur Aerts qui a s o i g n é l 'ou
vrier, a conclu à un repos de trois s emaines . 

EXCURSIONS en 

AUTOMOBILE 
VOITURIS EN LOCATION 

(14 HP DE DI0N-B0UT0N) 

AGENCE C O M J U A Î i 
D'AUTOMOBILES 

355, BOULEVARD GAMBETTA, 355 

TOURCOING 
T é l é p h . X S > 1 ^ » Î9*:V. 

S O C I É T É D E C É O C R A P H I E D E L I L L E . 
— L a société organ i se les deux excurs ions 
su ivantes : 1° en Hol lande , les 16, 17, 18 et IQ 
juin (dernier délai d ' inscr ipt ion, le i" ju in ) ; 
: ° à No i s i e l , pour la v is i te de l 'us ine de Noi-
siel (chocolat Meunier) , le 15 ju in , avec sé
jour facultatif, à Par i s jusqu'au 19 juin. 

L e s inscr ipt ions so n t reçues à Li l le , au 
s i è g e de la soc iété , u 6 , rue de l'Hôpital-
Militaire. 

M O N S - E N - P Ê V È L E 
L ' I N A U G U R A T I O N D E L'ÉCOLE DE 

F I L L E S ET DU B U R E A U D E P O S T E S . 
—Voic i le p r o g r a m m e de la fête o r g a n i s é e à 
l 'occas ion de l'inaujruration de l'école de 
filles et du bureau de pos tes : à une heure 
et demie , réception de M. le préfet; à 2 heu
res, banquet; à 3 heures et demie , défilé pour 
se rendre à la mair ie , v ins d'honneur aux so
c i é t é s de m u s i q u e ; à 4 heures , revue passée 
sur la place par M. le préfet , de toutes les 
soc ié tés locales et des soc ié té s l e mus ique: 
remise du drapeau, par M. G e o r g e s Potié . 
député du Nord , à l'Etoile Pevé lo i se ; mouve
m e n t s de g y m n a s t i q u e par l'Etoile Pevélo ise: 
à 4 heures et demie , inaugurat ion de l 'école 
de filles; à 5 heures et demie , fest ival sur la 
place . 

ROBES T Â l Û E l j r i i i F A f t C l E N ^ 
Inscrustat ions vieux Milan. Combina i sons 

art ist iques. 
E M E R Y , 13, rue Royale, à Parla. 1109-3 

R O U B A I X 
- Saint-Martin. — Dimanche 2 juin, nn-intcr 

dimanche après la Pentecôte : Fête de la StcTnnite 
La première uie*e a i> h 1,4; * 8 UeJits, messe 
de communion pour les nlles; a 1(1 heures, urand-
messe suivie de la procession du St-Sacrement ; 
aux vêprtti de i> Lieures. procession du Rosaire. 

Notre-Dame. — Dimanche -' Juin, a la messe 
de 7 heures, communion des jeunes gens du Pairo-
nage St-Michel ; après la srand'messe. procession 
dans l'église. Aux vêpres de 4 heures, aura lieu un« 
réception solennelle d eulants de Marie. 

Salnte-ElisaDath. — Dimanche | ju in , vicain 
de semaine, M. 1 abbe Goulie. A la messe de 7 heu 
res, solennité de la première rummunion : la messi 
de S heures eai supprimée, elle sera remplacée liai 
la messe de 11 heures. Vêpres solennelle à 4 heures 
— Luhdl 3 juin, à 8 heures, nies^e d'actions de 
grâces. 

— - Sacra-Cœur. — Dimanche i Juin, communion 
générale des Jeunes ûlles de la parois*» Après lit 
grand'inesae. procession du saint Sacrement dans 
f'Hiim réunion des zélatrices de 1 Œuvre de Répa
ration et des prières du premier vendredi du mois: 
â 6 heures du soir, salut avec procession du Ro
saire. — Vicaire de semaine. M l'abbé Kannon. 

—•- saint-Scpuicrt. — Vicaire de semaine, M. 
l'abbé Obert, S2. rue Newcommen — D,manche 1 
juin, communion Générale des jeunes filles de b 
réunion dominicale Ste-Claire. A S heures, commu
nion générale des iiarcons qui ont tait leur pre-
miere'communion solennelle cette année A 1 Issue, 
de la grand messe, procession en l'honneur du 
Si-.Sacrement. Aux vêpres, procession du Rosaire. 

Saint-Joseph — Dimanche -' juin, à la messe 
de 7 heures, communion générale de louies les en
fants de Marie de la paroisse et des entants de Xi 
première communion de celle année, rrocession a 
la grand'iriesse. Apres les vêpres, réunion des en
fants de Marie. 

- - St-Redempteur. — Dimanche 2 juin, s la 
messe de 6 heures, communion générale des jeune.! 
BUai A la praud'nicssc, exposition et procession du 
St-Sacrement. 

St-Jean-Baptiste. — IMmawhr 2 juin, solen
nité des premières communions. A 7 heures, messe 
de communion: rrand'metse a 10 heurt.- et vêpre* 
a 4 heure». Lundi a juin, a à heures, messe d'ac
tions de traces. 

St-Antolye. — Dimanche 2 Juin, ouverture de 
la neuvaine préparatoire â la fête de St-Antolne. — 
Matin : Messes a ti heures, â 7 h. l/ï. à le heures 
et à midi ; à 10 heures, granel'msese solennelle 
chantée par la Société Chorale de Si-Michel et cé
lébrée par M l'abbé Tack. directeur- pMerlnago 
des Œuvres de StMichel, rue d'Alsace. — Soir : 
â 3 heure*, vêpres chantées par la Schola des En-
fanLs de St-Anto!ne: à i heures. peleilBaïe de la 
paroisse St-FrançoIs-d'Assise de Roubaix. et du Sa* 
cré Cœur de Monta i» : à 6 heures, pèlerinage de 
la paroisse St-.ïos"ph de Roubaix. sermon et salul. 
Les Instructions oe la neuvaine seront données par
les P. Devulder et Coddevilîe, missionnaires diocé
saine 

• Sf-François-d'Assise. — Dimanche e juin, à 
la messe de 7 heures, communion générale des 
Jeunes fille* du catéchisme de persévérance. A 10 
heures, grand messe suivie de la procession du St-
Sacrement. 

W A S Q U E H A L 
Paroisse .SaiNl-JVirafa*. — A l'occasion de 

la fête commun a le. la Fant'aiede Wasquehal se fera 
entendre dimanche prochain à La LTiaod"iiie.sra 
(10 h. 1/2) en l'éelise Basas Niiislsi . Elle exécutera 
sous l'habile direction de son ciW, M. H. DerviaisK, 
les morceaux suivants : 1. Le Lillois, allegro mi
litaire (Lerouxl ; 2. La Confiance, ouverture (Van 
Hemoortel) ; 3. Heures Bénies, andante (Gaude-
froy) : 4. Marie-Henriette, fantaisie (L. Monta
gne) ; S. Lillo en fête, pas redoublé (A. Fichait! . 
A l'issne de la grand messe, la société se rendra au 
domicile de l'un de ses membres pour lui donner 
une sérénade à l'occasion de son récent mariage. 

T O U R C O I N G 
Une Jsurnée mir ia le. — C'est bien le nom 

qu'il faudra donner au dimanche s Juin, clans là. 
paroisse St-Ctirtstophe. Du matin au soir, ou y 
glorifiera la Très Sainte-Vierge, sou* les vocables 
les plus chers à nos cœurs de catholiques et de 
Français. 

Les fins connaisseurs ne se sont pas mépris sur 
1« caractère 1res ariisuque de la statue de St-t.liris-
topbe, nui fut eriïée a l'entrée des chœurs, en 
lévrier dernier. C est lexacte reproduction d"un 
chef-d œuvre II en appelait un autre que 1 on ptot 
désormais admirer â loisir* <: est une statue de la 
Sainte Vierge; elle seia'nenite dimanche, au cours 
de la grand messe, et présentée aux fidèles sous lo 
nom de Notre Dame de France 

Sans avoir les dimensions nécessairement gigan
tesques de la statue due au génie de t>oi..,e _^c:, 
placée sur le sommet du Mont Corneille-, au puv. 
en-Velay, elle en a cependant les traits essentiels. 
Ce vocable est donc fUstiûé. La Vierge, drapa* 
dans une ample robe bleu do France; porte lo 
majiieau d'or. Sa tète est couronnée d'un riche 
diadème : de la main gauche, elle tient le se entre • 
sur son bras doit, repose 1 Enfant-Dieu qui. d'un 
geile bénit et de- l'autre supporte le globe du monde. 
L'ensemble de l'ouvrage, tout ent-er taillé dans un 
bloc do cbêne sobrement polychrome, évoque du 
ires près la Vient» «ioree de la cathédrale d Amiens. 

Le soir, a 6 h, lires, la fête annuelle du Train 
Bleu amenerj dan- l'église St Christophe, dés nots 
de pèlerins: Ils y chanteront et accUnieajnt Noirs-
Dame de Louicies. 

LA C O N F I R M A T I O N A L I L L E 
E T R O U B A I X 

V o i c i l ' i t inéra ire de M g r d e M o n t é t y , 
a c c o m p a g n é par M g r Car l i er , d a n s s a tour
n é e d e c o n f i r m a t i o n d a n s l e s v i l l e s d e Li l le 
e t d e R o u b a i x : 

L u n d i 10 juin : C a n t e l e u , S h. ; S a i n t -
A n d r é . 10 h. ( L a m b e r s a r t , S a i n t - A n d r é - l e z -
Li l l e , S a i n t - C a m i l l e , S a i n t - G é r a r d ) . 

Mardi 11 : O z a n a m , a v e c m e s s e , 7 fa. ; St> 
M a u r i c e - d e s - C h a n i p s , 10 h e u r e s . 

M e r c r e d i 12 : S a i n t - L o u i s , 8 fa. ; S a i n t -
S a u v e u r . 10 h. 

J e u d i 13 : S a i n t - M a u r i c e , 10 h e u r e s . 
V e n d r e d i 14 : H e l l e m m e s , 8 h.; F i v e s , 19 

h e u r e s . C o u c h e r à R o u b a i x ( S a i n t - M a r t i n ) . 
S a m e d i 15 : N o t r e - D a m e d e s V i c t o i r e s , 

a v e c m e s s e , 7 h. S a i n t - M a r t i a , 10 h. ( S a i n t -
J e a n - B a p t i s t e ) . 

D i m a n c h e 16 : S a i n t - L o u i s , d e m i - p e n s i o n 
na t , a v e c m e s s e , 7 h. ; Sajnte -El iasvbeth , 10 
h e u r e s . V 

NOMINATIONS ECCLESIASTIQUES 
M. Flévet. vicaire à Sln-le-Noble, est nomma eor* 

de Semousies et Foursies — M. Suin vicaire t 
Denain (Sacré-Cœur), est transféré 4 rlrchies. — 

Richard, vicaire a Escaudin. est transféré à Dènai (Sacré-Cœuri 

L :«ull leton du « J O U R N A L OE R O U B A I X » 
, «M sasMdl, 1er Juin u n 

N » 15. 

xAquoitient 
la ïïesUnée 

PAK LKCIE 6AITHEY 

J'ai l e fou rire. Il faut que je me m o q u e 
a n peu de lui, cela me fait trop envie ! Je ré
ponds sér ieusement : 

— C!est vrai, m. ns ieur , vous avet l 'air 
•Teinté, et Une min». !... Voulex-vous de la ko
l a ? Cela vous remontera ; il y en a dans l'an-
tomobile . 

Yvonne me donne on coup de coude pour 
m e faire taire. M. de Baulys est hés i tant , ne 
••criant c o m m e n t il vent prendre m e s pa
roles. .. 

E n g a g e a n t e , je reprend* : 
— Cela fait beaucoup de bien, v o u s savez, 

H T i o l a . . . 
r- Vous ê tes vraiment trop Charmante, ma-

« x n o i s e l l e , dit enfin M. de Baulys ; mai s il 
•Oit que je souris , et ce la coupe net la dis-
cours qu'il va m'adresser. 

Lazare intervint : 
' — Par où devons -nous g a g n e r Mal lemort , 

taon c h e r ? 

i 

Expl ica t ions c o n f u s e s ; exhibi t ion de cartes 
d'état-major d'une part, et de cartes rout ières 
de l'autre.. . 

M. de Bau lys n'a p a s d'ordres, il attend 
dans le v i l lage ; n o u s lui d i s o n s au revoir et 
filons, fa isant un g r a n d crochet pour suivre 
les bons c h e m i n s le p lus l o n g t e m p s poss ib le . 

Toujours rien d'anormal ; la c a m p a g n e es t 
ca lme c o m m e de c o u t u m e , les c i g a l e s se ré
vei l lent , et leurs cris retent i ssent s tr idents . 
Le soleil se lève , n o u s v o y o n s son d i sque 
r o u g e surgir tout au bord de l 'horizon. Rien 
sur les routes . . . S i nous n 'av ions la certftuae 
de la présence de p lus ieurs r é g i m e n t s dans la 
plaine, nous pourrions croire qu'il n'y a pas 
un homme. L on ne voit rien et tout est s i len
c ieux . . . 11 s e m b l e que nous nous écartons de 
la l i gne de s opérat ions . 

Je fais la remarque qu'en t e m p s de guerre , 
ce serait une g r a n d e supérior i té pour u n e 
troupe de se d i s s imuler auss i c o m p l è t e m e n t , 
mai s Lazare rabat m o n e n t h o u s i a s m e en m e 
disant qu'en m a n œ u v r e s , un r é g i m e n t repré
sente une div is ion dont on lui attribue la va
leur numérique . En guerre , la d iv is ion étant 
réel lement la, avec de s m a s s e s d'autres trou
pes et tous les services de l'arrière, Ton ne 
pourrait si bien tout faire disparaître . 

Bon , un pneu crevé; Il faut s'arrêter, des 
cendre ; il y en a pour v ing t minutes . Jacquet 
cherche une chambre à air de rechange pen
dant que Lacour démonte sa roue. Lazare 
s ' ingén ie à atteindre q u e l q u e s spirées l égères 
au bord d'un ruisselet qui l onge la route , 
ooor noua l e s offrir. Franço i s , le p lus f legma
tique, a l lume une e i rare t te et (urne, pais ib le
ment a s s i s sur le revers du ta lus . 

Soudain, e n avant de n o u s , derrière un ri

deau serré de p la tanes qui n o u s cache l'hori
zon, montent , rapidement répétées , de s déto
nat ions brutales . 

Y v o n n e et moi sursautons . 
— Qu'est-ce que c e l a ? 
— Le bruit de la fus i l lade, répond Fran

ço i s . 
— L e bruit spécial aux lebels , m ê m e , con

t inue Jacques . Ceci veut dire qu'i l y a de 
l' infanterie pas loin. D'ai l leurs , nous devons 
être proches de Mallemort et de son fameux 
pont. Vous vous souvenez que le généra l nous 
a dit qu'il serait g a r d é par le rég iment d'Aix ? 

La réparation s 'achève ; nous repartons. Au 
détour de la route, nous nous trouvons en 
pleine act ion, et dans le c a m p adverse , car 
les h o m m e s ont des m a n c h o n s b lancs à leurs 
képis . 11 y a des so ldats partout. Le pont est 
gardé par toute une c o m p a g n i e . Cela indique 
un point s tratég ique d' importance , m a i s pour
quoi ce v ieux capi ta ine somnolent , sur ce 
grand diable de cheval , est- i l c h a r g é de veil
ler sur le p a s a g e ? . . . B ien sûr, il va le la i s ser 
prendre I 11 a vu trop de m a n œ u v r e s , tout ce la 
oe l ' intéresse p lus , c'est v is ible . 

N o u s al lons l entement , l entement ; l es pe
tits p ioupious son t r a n g é s de chaque co té du 
chemin . Us ont l'air joyeux et point fa t i gués , 
et n o u s d é v i s a g e n t effrontément. N o u s enten
dons leurs réflexions qui m e font rire. Yvonne , 
qui est b ien é levée , e l le , e s t e n n u y é e un peu, 
et ba i s se la tête , tandis que Lazare s ' a m u s e 
de leurs remarques . 

— C e s t de s A n g l a i s e s 1.. dit l'un. 
— Mais n o n , v ieux, e l l e s sent trop 

chouet te s 1... 
— Mince mon pet i t 1 A h ! c'quelle e s t b â t a 

ce l le qu'est à droite 1 

Je dis à mi-voix : s Salue Yvonne », car le 
compl iment e s t pour e l le , m a i s el le m e re
g a r d e avec détresse et je m e tais . 

P lus loin, un autre dit drô lement : 
— C e s aristos qu'vont en auto , tandis que 

le fils à m a mère va-t-à pied ! 
Et son vo i s in , un g r o s p a y s a n jovial et 

blond, de répondre admiratif ,avec l 'accent 
traînard de sa province : 

— Ben , t'voudrais p't être p a s qu 'des d a m e s 
c o m m e ça , ail lent c o m m e toué et m o u e ! 

Ma cous ine conserve son air d i g n e , mai s 
moi , je leur souris g e n t i m e n t ; ça leur fait 
plaisir à c e s pet i t s so ldats . Et pu i s , ce n'est 
pas manquer de tenue , quoique en d i se 
Yvonne. Ce n'est pas à eux qu'on sourit ; 
c'est à l ' idée qu' i ls représentent . 

Trois l ieutenants causent accoudés au pa
rapet du pont et contemplent le p i t toresque 
vi l lage de Mallemort , dont les m a i s o n s et le 
clocher g r i s se découpent en arêtes v ives sur 
l 'arment ciel bleu. Ils se retournent e n enten
dant l 'automobile. 

— T i e n s , mons ieur de Sauzenac 1 s'écrie 
l'un d'eux avec un fort accent méridional . 
Vous allez à Mérindol peut-être? 

Lazare fait arrêter la voiture pour serrer la 
main des officiers qu'il connaît . 

Il nous les présente . Ils ne sont ni b ien ni 
mal, pas très d i s t i n g u é s , surtout très pouss ié 
reux, et remercient Lazare de les avoir inv i tés 
pour lundi . 

L e g r o s capi ta ine s 'approche auss i , e t com
me son cheval refuse de venir près de l 'auto
mobile , après de vains effort» pour l'y déci
der, il s e résout à descendre , pour pouvoir 
nous rejoindre. 

L e g r o s capi ta ine veut faire du zèle et in
terroge M. de Sauzenac : 

— Pardon, monsieur , avez-vous rencontré 
de la cavalerie en rejoignant le pont ? On m e 
s i g n a l e que lques hussards , d e s éclaireurs s a n s 
doute , à Fontenel le . Il m e serait agréab le 
d'être rense igné . 

Lazare répond g r a c i e u s e m e n t à la quest ion 
posée et nous repartons. 

D e l'autre cdté du pont, rien de nouveau ; 
toujours des fantass ins sur les bord de la 
route. L e s fusils sont en fa i sceaux , et les 
h o m m e s a s s i s le long d es fossés . Le chemin 
commence à monter, et nous abandonnons la 
fraîcheur du matin au bord de la D u r a n t e . 

A mesure que nous g r i m p o n s , les ol iviers 
deviennent plus tourmentés et les amandiers 
plus rabougris ; le sol cai l louteux est plus ra
viné. Il s emble qu'un d é l u g e de pierres s'est 
abattu au t e m p s p a s sé sur tout c e p a y s d e 
Provence. Les grava t s montent à l 'assaut d es 
gr i sâtres troncs d'arbres, et toujours ia route 
est b lanche d tvant n o i s , de « • blanc éclatant 
qui c o m m e n c e à meurtrir l e s yeux. 

En haut de la côte, nous nous arrêtons pour 
examiner la p la ine , les routes se croisent et 
s 'enchevêtrent sur le sol plat e n bas de la 
m o n t a g n e . D e chaque côté de la Durance , 
infiniment large à notre droite, nous v o y o n s 
un n u a g e de pouss ière qui court le l ong d'un 
étroit chemin , et se rapproche très vite du 
pont. A g a u c h e , nous en v o y o n s un autre qui 
s'élève lourdement d'une route côtoyant la 
rivière et re jo ignant le pont en bas de Malle
mort. Enfin, un trois ième tourbil lon marque 
la route bordée de platanes que n o u s avons 
suivie pour venir d'Alleins. 

Cela ne m e dit pas g r a n d ' c h o s e non p l u i 

qu'à z v o n n e , m a i s nous admirons ce p a y s a p e 
de Provence , et l h a r m o n i e des tons un peu 
brutaux sous le soleil éclatant. Lazare a pris 
sa lorgnet te et regarde. 

— Oh ! oh ! le g r o s capita ine et sa compa-
fc.iie sont e n mauva i se pa^se, dit-il après un 
m o m e n t d 'examen ; il va être cerné , et n'a 
pas l'air de s'en douter. Pourtant je l'ai pré
venu qu'il avait des hussards derrière lui '.... 

Mon cousin de Sauzenac est officier de ré
serve. 11 nous donne d e s expl icat ions : 

Suivant leur dens i té , les tourbi l lons de 
pouss ière que l y u s voyons d a n s la plaine i 
diffère. îts endroits peuvent indiquer la |;ré-
scnce de troujies différentes et c'est sur c e s 
observat ions qu'on base , en m a n œ u v r e s , le 
service des éclaireurs. Ainsi la pouss ière qui 
rase presque le sol, indique le p a s s a g e de 
l'infanterie ; celle qui monte légère au cie l , 
plus vite d i ss ipée , marque au contraire la 
présence d'un peloton, d'un e scadron , ou d'un 
rég iment de cavalerie , su ivant la longueur de 
sa traînée. 

Il est donc probable q u e le pont r a ê tre 
enveloppé par les d é t a c h e m e n t s qui s'en rap
prochent, et la c o m p a g n i e devra se rendre, à 
moins «lue l'un d'eux appartenant au m ê m e 
parti, ne lui apporte du renfort. 

Quelques coups de feu i so lés éclatent , pres
que auss i tôt su iv is du bruit de la fusi l lade j 
les sa lves se su ivent , régul ières . A la hauteur 
où î .ous s o n m e s , le* s o n s parv>j i»ent c. 'fig-i-
•es ; il s emble Que que lque g é a n t déchire , à 
,-rand fracas, d e s bandée de toile d a n s U 
plaine. 

(à tuivrty 
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